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DA N S  C E  M E S S AG E

Ce message s’adresse à ceux qui ne supportent plus leur vie telle qu’elle est aujourd’hui et 
qui ont l’impression d’étouffer dans une situation qui dure. Ivan Carluer explore cette réalité à 
travers l’histoire de Rachel, qui souffre profondément de ne pas avoir d’enfant tandis que sa 
sœur Léa en a plusieurs. Il montre comment une souffrance qui dure peut progressivement 
modifier notre manière de penser et nous pousser à chercher à tout prix une solution. 
Lorsque l’on n’en peut plus, on peut finir par abandonner certains de ses principes, accepter 
des compromis ou prendre des décisions que l’on n’aurait jamais envisagées auparavant, 
simplement pour tenter de sortir de ce que l’on vit.

Ivan aborde également la question des échappatoires et des addictions à travers l’épisode 
des mandragores. Lorsqu’une personne ne parvient pas à changer la situation qui la fait 
souffrir, elle peut chercher quelque chose qui lui permette de l’oublier ou de la supporter 
temporairement. Mais cette échappatoire peut progressivement devenir une dépendance et 
ajouter une nouvelle prison à celle qui existait déjà. Ivan invite donc à ne pas regarder 
uniquement l’addiction ou le comportement problématique, mais à chercher ce que la 
personne essaie de fuir, d’oublier ou de supporter à travers lui.

1



Face à cet enfermement, Ivan montre qu’il est possible de commencer à changer même 
lorsque l’on pense ne presque plus avoir de foi : il n’est pas nécessaire d’avoir une foi 
parfaite, une petite part de foi placée en Jésus peut être le point de départ d’un changement 
de direction. L’histoire de Rachel montre également que les erreurs et les souffrances du 
passé ne déterminent pas nécessairement l’avenir : Dieu se souvient d’elle et elle donne 
naissance à Joseph, dont le parcours montre que les blessures et les dysfonctionnements 
d’une génération ne condamnent pas forcément la suivante. Enfin, Ivan utilise l’image de la « 
cage » pour expliquer que sortir de l’étouffement ne signifie pas forcément que toutes les 
circonstances vont changer immédiatement : lorsque l’on ne peut pas encore sortir de sa 
cage, on peut commencer à transformer la manière dont on y vit, en recréant des liens avec 
Dieu et avec les autres, en apprenant à s’aimer soi-même et en développant la gratitude et la 
louange. Le message invite ainsi ceux qui se sentent enfermés dans leur vie actuelle à 
comprendre ce qui les fait souffrir, à identifier les échappatoires qu’ils utilisent pour tenir et à 
commencer progressivement à reconstruire leur vie par la foi, les relations et l’espérance.

P L A N  D É TA I L L É

01 — Quand la vie devient une cage : l'accumulation des frustrations 
et le sentiment d'étouffer

Ivan Carluer introduit le message en parlant de ces périodes où l'on ne supporte plus sa vie telle 
qu'elle est devenue. Il décrit des situations de célibat, de mariage, de travail ou de difficultés 
personnelles qui peuvent progressivement donner l'impression d'être enfermé dans une cage et 
de perdre le goût de vivre. Il s'appuie sur l'histoire de Rachel en Genèse 30 : malgré son amour 
pour Jacob, elle accumule les déceptions familiales et conjugales, puis souffre profondément de 
ne pas avoir d'enfant tandis que sa sœur Léa en a plusieurs. Cette frustration devient le problème 
de trop et Rachel en arrive à dire à Jacob : « Donne-moi des enfants, sinon je meurs. » Ivan 
montre ainsi comment une souffrance prolongée peut modifier notre manière de penser et nous 
amener à ne plus supporter une situation que nous avions jusque-là tolérée.

02 — Première fausse solution : abandonner ses principes pour faire 
cesser la souffrance
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Face à sa détresse, Rachel cherche une solution immédiate et propose à Jacob d'avoir un enfant 
avec sa servante afin qu'elle puisse devenir mère par son intermédiaire. Ivan présente cette 
réaction comme la première tentation lorsque l'on étouffe : faire une « dinguerie », abandonner 
ses principes ou ses valeurs et accepter quelque chose que l'on aurait auparavant refusé 
simplement pour provoquer un changement. Il souligne que cette décision ne résout pas 
réellement la souffrance de Rachel. Le message invite donc à comprendre que certaines 
mauvaises décisions peuvent être prises lorsque la douleur devient si forte que l'on cherche à 
tout prix une sortie rapide.

03 — Deuxième fausse solution : chercher un échappatoire et 
développer une addiction

Ivan poursuit l'histoire de Rachel avec l'épisode des mandragores trouvées par Ruben, le fils de 
Léa. Il utilise cette scène pour parler des échappatoires que l'on recherche lorsque l'on ne 
parvient pas à changer ce qui nous fait souffrir. Une personne peut alors se tourner vers un 
produit, une habitude ou un comportement qui permet temporairement de calmer son stress, son 
mal-être ou sa frustration. Ivan étend cette logique aux addictions et à différentes formes 
d'évasion. Le problème est que l'échappatoire ne règle pas la cause de la souffrance : elle permet 
seulement de ne plus la ressentir pendant un moment et peut progressivement devenir une 
nouvelle prison.

04 — Transformer la cage : l'importance de l'environnement et des 
liens

À travers l'expérience du « Rat Park » de Bruce Alexander, Ivan explique qu'il ne suffit pas de 
supprimer une addiction si l'environnement qui l'a favorisée reste identique. Il montre que 
l'isolement, le stress, l'absence de relations et le manque de sens peuvent renforcer la recherche 
d'un produit ou d'un comportement qui procure un soulagement. À l'inverse, lorsque 
l'environnement devient plus riche en relations, en activités et en possibilités de vie, la 
dépendance peut perdre de sa force. Ivan applique cette idée à la vie spirituelle et relationnelle : 
l'être humain a besoin de tisser des liens avec Dieu et avec les autres. Il reprend le 
commandement d'aimer Dieu et son prochain pour montrer que l'on ne sort pas seulement de la 
cage en supprimant ce qui fait du mal, mais aussi en remplissant progressivement sa vie de 
relations et de choses qui donnent envie de vivre.
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05 — Commencer à sortir par la foi, la repentance et la grâce

Ivan affirme qu'il est possible de commencer à changer même lorsque l'on pense ne presque plus 
avoir de foi. Il invite ceux à qui il ne resterait qu'une petite part de foi à la placer en Jésus et à 
commencer par des décisions concrètes, sans prétendre tout régler immédiatement. Il distingue 
la repentance de la culpabilité : la culpabilité enferme dans le passé et dans la honte, tandis que 
la repentance consiste à se tourner vers Jésus et à commencer à changer de direction. Ivan 
rappelle également que Jésus peut comprendre l'étouffement humain parce qu'il a lui-même été 
tenté, éprouvé et confronté à une souffrance extrême jusqu'à la croix. Le message présente ainsi 
la grâce de Dieu comme un point d'appui pour remonter lorsque l'on a touché le fond.

06 — De Rachel à Joseph : reconstruire progressivement une vie où 
l'on peut respirer

Dans la dernière partie, Ivan revient à l'histoire de Rachel et rappelle que Dieu se souvient d'elle 
et qu'elle donne naissance à Joseph. Il souligne le contraste entre les fragilités de Rachel et la 
solidité que Joseph développera ensuite dans ses propres épreuves, montrant que les erreurs et 
les blessures d'une génération ne condamnent pas nécessairement la suivante. Ivan reprend 
alors l'image centrale de la cage : la transformation ne se fait pas forcément en un instant, mais 
en ajoutant progressivement des éléments de vie. Il encourage à retrouver des objectifs, à 
développer la gratitude et la louange, à tisser des liens d'amour et d'amitié avec Dieu et avec les 
autres, et à continuer même lorsque certains liens se brisent. La conclusion invite ainsi à 
transformer progressivement la cage en « parc », c'est-à-dire en un environnement où la vie, le 
sens et l'espérance peuvent revenir.
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